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LES LIS SUR LA TOMBE

achève une lecture assez singulière, celle 
d’un manuscrit laissé par une religieuse 
décédée à Lourdes, il y a quelques années. 
C’est l’histoire d’une vie intérieure. La vie 
intérieure, nous ne la connaissons guère 
et nous ne la pratiquons plus. Comme le 
personnage de la comédie, nous sommes 
toujours sortis et, quand nous rentrons, 
ce n’est jamais en nous-mêmes. Elle a 
pourtant ses profondeurs, ses abîmes, 
ses élévations. Elle est diverse, mysté­
rieuse, dangereuse et magnifique comme 
cet air bleu qui nous baigne, que nous 

croyons ; aux beaux jours, uniformément paisible et limpide 
et dont nos explorateurs nouveaux, les aviateurs, nous disent 
l’infinie variété et le cours changeant. Elle n’a pas besoin du


